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MISE EN CONTEXTE 

C’est en sa qualité de structure politique et administrative, et en tant que partenaire du 
développement régional, que la MRC du Domaine-du-Roy désire exprimer ses 
préoccupations à la Commission indépendante sur les caribous forestiers et 
montagnards 
 
Créée en 1982, la MRC du Domaine-du-Roy couvre un vaste territoire de 18 714 km2 
regroupant neuf municipalités et une population de 29 163 personnes dispersée sur un 
territoire municipalisé de 2 860 km2. Elle compte également sur un territoire non 
organisé de plus de 15 000 km2, lequel s’étend jusqu’au territoire de Chibougamau, au 
nord, et jusqu'à celui de La Tuque, à l’ouest. 
 
Une forte concentration de notre population et de nos activités économiques se 
retrouve dans les municipalités de la plaine agricole qui s’étend de Chambord à l’est, à 
la municipalité de La Doré à l’ouest. Sur ce territoire, nous retrouvons également deux 
villes, soit Roberval et Saint-Félicien. Ces deux pôles urbains, comptant un peu moins de 
10 000 habitants chacun, regroupent l’essentiel des services nécessaires à la population 
(santé, éducation, services sociaux et communautaires, justice, etc.). Dans les contreforts 
des Laurentides, nous retrouvons les municipalités agroforestières de Lac-Bouchette, 
Saint-François-de-Sales, Saint-André-du-Lac-Saint-Jean et Sainte-Hedwidge. 
 
Notre MRC est confrontée depuis quelques décennies à des problèmes importants de 
démographie et de développement économique. Sur le plan démographique, le faible 
taux de natalité, l’exode de nos jeunes et le vieillissement de la population expliquent 
pour une bonne partie la dévitalisation de nos différentes communautés. 
 
Si, au moment de sa création, la responsabilité principale de la MRC était liée à 
l’élaboration d’un schéma d’aménagement pour son territoire, ses rôles et 
responsabilités ont considérablement évolué au fil des années. Aujourd’hui, en plus de 
ses compétences en aménagement du territoire, la MRC du Domaine-du-Roy est 
également responsable du développement local et régional sur son territoire, sans 
compter les nombreuses autres compétences que le gouvernement lui a attribuées au 
cours des dernières années. 
 
En fonction de ces rôles et responsabilités, la MRC du Domaine-du-Roy souhaite donc 
soumettre son avis et ses préoccupations dans le cadre de la consultation menée par la 
Commission indépendante sur les caribous forestiers et montagnards. L’industrie 
forestière représente une part extrêmement importante de l’économie de milieu et les 
élus sont sensibilisés à la protection de l’environnement et des espèces vulnérables. Il 
est donc important qu’un arbitrage permette d’adapter des stratégies et solutions qui 
feront en sorte d’atteindre les objectifs des différents acteurs dans ce dossier. 
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LES PRÉOCCUPATIONS DE LA MRC 

L’ÉTAT DES POPULATIONS 

Pour traiter adéquatement un enjeu et convenir de mesures de traitement acceptables, 
il faut connaître l’état de situation de l’enjeu. Or, nous déplorons que le gouvernement 
du Québec souhaite élaborer une stratégie de protection pour le caribou forestier, sans 
connaître réellement l’état des populations de caribous forestiers sur l’ensemble de 
l’aire de répartition. Effectivement, à chaque nouvel inventaire, le territoire d’étude est 
modifié comparativement à l’inventaire précédent, et il devient donc impossible de 
comparer l’état des populations d’un inventaire à l’autre. D’ailleurs, le ministère des 
Forêts, de la Faune et des Parcs (MFFP) a mentionné que les derniers inventaires, réalisés 
entre 2018 et 2020 selon le territoire, constituent une référence pour les prochains 
inventaires.  
 
• Comment est-il possible d’affirmer que les populations de caribous forestiers 

présents dans la forêt boréale déclinent, alors que le MFFP affirme que les 
inventaires 2018-2019-2020 sont une base de référence ? 
 

• Quel est l’état des populations du caribou forestier où il n’y a pas d’activité 
forestière, au nord de la limite nordique ?  
 

 

PLAN DE RÉTABLISSEMENT 2013-2023 

À la suite de la désignation du caribou forestier comme espèce vulnérable en 2005, un 
premier plan de rétablissement a été élaboré et mis en œuvre pour la période de 2005 
à 2012. Pendant cette période, les connaissances sur le caribou forestier ont évolué, 
permettant ainsi de faire une mise à jour du plan en vigueur. Ce nouveau plan, en 
vigueur pour la période de 2013 à 2023, est basé sur des connaissances jugées 
suffisantes par l’équipe de rétablissement du caribou forestier du Québec, pour 
permettre l’élaboration et la mise en œuvre de mesures visant un aménagement 
forestier viable à long terme pour les populations de caribous forestiers. Depuis, 
plusieurs mesures ont été mises en place sur le territoire aménagé, occupé par le 
caribou forestier.  
 
• À la lumière des résultats encourageants des inventaires 2018-2019 et 2020, 

pourquoi ne pas simplement reconduire le plan de rétablissement 2013-2023 pour 
une autre période décennale ? 
 

• Est-ce que le plan de rétablissement 2013-2023 a donné des résultats ? A-t-on des 
données à partager ? 

 
 

LES CHANGEMENTS CLIMATIQUES 

Dans les prochaines années, les habitats de plusieurs espèces, dont celui du caribou 
forestier, seront soumis à des régimes de perturbations naturelles (feu et insectes) plus 
intenses. Ces régimes de perturbations naturelles modifieront les caractéristiques de la 
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forêt en ouvrant le territoire forestier et en favorisant l’établissement de petits fruits et 
des essences feuillues, source d’alimentation importante pour l’orignal, le cerf de 
Virginie et l’ours noir.  
 

• Pourquoi les impacts des changements climatiques sur la dynamique des 
écosystèmes et des espèces fauniques ne seraient-ils pas considérés dans la future 
stratégie de protection du caribou forestier ? 

 

 

L’AIRE DE RÉPARTITION 

Nous estimons qu’à moyen et long terme, le territoire situé au nord de la limite nordique 
deviendra plus propice au caribou et il nous semble logique que la stratégie de 
rétablissement du caribou intègre l’aire de répartition située au nord de la limite 
nordique des forêts attribuables. Cette partie de territoire couvre 74 % de l’aire de 
répartition du caribou forestier, dont 45 % de ses habitats préférentiels. De plus, avec 
les changements climatiques, il est fort probable que nous assistions à une modification 
des écosystèmes forestiers. La limite sud des peuplements résineux devrait migrer 
davantage vers le nord au profit des forêts à plus fort pourcentage de feuillus. Ainsi, l’aire 
de répartition du caribou devrait régresser vers le nord et être encore moins présente 
dans le territoire de la forêt aménagée. 
 

• Pourquoi ne pas se donner une stratégie d’amélioration de l’habitat du caribou 

située au nord de la limite nordique sachant que dans un contexte de changements 

climatiques, ce territoire deviendra plus propice à l’espèce ?  

 

• Pourquoi ne pas considérer l’ensemble de l’habitat du caribou forestier pour 

l’élaboration de la stratégie de protection ? 

 

 

DYNAMIQUE DES HARDES 

Nous sommes d’avis que pour assurer la survie à long terme du caribou, le 
gouvernement du Québec doit élaborer et appliquer une stratégie de protection 
propre à chaque territoire. Plusieurs hardes de caribous forestiers et montagnards sont 
présentes au Québec, soit la harde isolée de la Gaspésie, la harde isolée de Charlevoix, 
la harde isolée de Val-d’Or et les hardes présentes en forêt boréale continue. Toutes ces 
hardes ont des dynamiques spécifiques et elles ne semblent pas dans la même situation 
de précarité. 
 
• Peut-on considérer les hardes isolées de caribous de Charlevoix, de Val-d’Or et de 

la Gaspésie différemment de celles présentes dans la forêt boréale ? 
 

• Serait-il possible d’appliquer une stratégie de protection propre à chaque harde en 
prenant en compte les particularités des territoires ? 
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CONCLUSION 

En conclusion, la MRC du Domaine-du-Roy se dit en faveur de la protection du caribou 
forestier. Cependant, nous souhaitons que cette stratégie de protection ait des impacts 
positifs sur les travailleurs et les communautés forestières de notre territoire. Nous 
demandons au Gouvernement de mettre en place une stratégie de protection du 
caribou forestier qui permettra de lutter contre les changements climatiques tout en 
contribuant à la relance économique de nos régions. 
 
C’est pourquoi, comme scénario à privilégier, nous recommandons au gouvernement 
de reconduire le plan de rétablissement du caribou forestier 2013-2023 pour une autre 
décennie. 
 
 


